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Lourdes, Messe internationale 

21 octobre 2026 

 

 

Frères et sœurs, 

Quelle joie d’entendre retentir ici aujourd’hui les paroles adressées à Marie par l’ange 

Gabriel : « Je te salue Marie, comblée de grâce, le Seigneur est avec toi » ! Ces 

paroles ont été méditées par des milliers et des milliers de pèlerins de Lourdes tout au 

long de cette année. Elles résonnent dans les si beaux et si nombreux Ave Maria 

composés et chantés à travers les âges. Elles reviennent comme un incessant 

murmure de prière tout au long de la récitation du chapelet : le « je vous salue Marie », 

il est bon de nous le rappeler, n’est pas une prière inventée mais la salutation même 

de l’ange Gabriel, la « salutation angélique » qui ne cesse d’accompagner nos vies. 

1. « Je te salue Marie, comblée de grâce, le Seigneur est avec toi ». Au nom du Seigneur, 

Gabriel s’adresse à Marie en l’appelant par son nom, manifestant ainsi sa profonde 

dignité personnelle. « La personne humaine est digne, par le simple fait qu’elle existe 

et a pour fin l’éternité, nous a rappelé le Pape Léon XIV ici-même il y a quelques jours 

lors de sa rencontre avec les malades devant l’Accueil Notre-Dame. Sa dignité ne se 

mesure pas et ne se discute pas ». Marie est « comblée de grâce », pleinement 

accueillante à l’amour gratuit et transformant du Seigneur. Le Seigneur est avec elle : 

la première, elle bénéficie de la promesse faite par Jésus juste avant l’Ascension : « Et 

moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde » (Mt 28, 20). Et tout cela 

est source de joie : l’expression « je te salue » peut, voire devrait, être traduite : 

« réjouis-toi ! ». 

 

2. Frères et sœurs, les paroles adressées par l’ange Gabriel à Marie nous sont aussi 

adressées à chacun. Comme nous l’a enseigné ici même à Lourdes le Pape Léon XIV, 

« Dans le dialogue de l’Annonciation, alors que le Seigneur pose sur elle son regard, 

Marie découvre qu’elle est l’élue de Dieu. Mais au cœur de cette rencontre, c’est 

chacun de nous qui se découvre personnellement appelé et profondément destiné à 

l’amour de Dieu qui est source de vie ». A chacun et à chacune d’entre nous est offerte 

aujourd’hui la joie de se savoir aimé personnellement et reconnu, profondément 

respecté, dans son inaliénable dignité. A chacun est offerte la grâce, l’amour gratuit de 

Dieu, qui peut purifier, consoler nos cœurs et transformer nos vies. A chacun est faite 

à nouveau la promesse : « je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde ». 

 

3. Les paroles adressées par l’ange Gabriel à Marie ont donc aussi adressées à chacun 

d’entre nous mais nous avons également à les répercuter autour de nous, à les 

adresser à tous ceux auprès de qui nous vivons : « Je te salue mon frère, ma sœur, tu 

es comblé de grâce, le Seigneur est avec toi ».  Nous sommes tous appelés, dans la 

lumière du pèlerinage vécu à Lourdes, à être des anges, des messagers, de la joie de 

se savoir aimé et reconnu, de se savoir appelé à vivre de la grâce (comme le 

découvrent avec bonheur de si nombreux catéchumènes), de se savoir accompagné 

chaque jour par la présence de Jésus lui-même. « Pèlerins, frères et sœurs, vous ne 
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repartirez pas de Lourdes comme vous y êtes arrivés, a proclamé le Pape Léon XIV 

lors de la Messe sur la prairie à deux pas de la grotte : vous repartirez en missionnaires 

de l’espérance ! Tel est le miracle de ce lieu: susciter la joie de l’espérance au cœur 

même de l’épreuve et de la peine. La Vierge Marie guérit nos regards et transfigure 

nos cœurs en leur donnant la paix. Devenez dans vos pays, vos diocèses et vos 

familles, les témoins actifs de cette force et de cette tendresse divines qui nous 

permettent de continuer la route et d’atteindre le but ». 

 

*** 

 

Frères et sœurs, au terme de cette Messe mémorable célébrée par le Pape Léon XIV 

ici même il y a moins d’un mois, nous avons chanté une hymne magnifique composée 

par l’organiste de Lourdes. Avec beaucoup de vivacité et de joie, nous avons répété : 

« Ecce ancilla Domini », « Voici la servante du Seigneur ; que tout m’advienne selon 

ta parole » (Lc 1, 38). Pour que la joie annoncée par l’ange Gabriel porte beaucoup de 

fruit dans nos vies et par nos vies, ajoutons-y la joie de dire « oui », de consentir, 

comme Marie et avec elle, à tous les appels du Seigneur. 

 

+ Matthieu Rougé, évêque de Nanterre 

 


